7 - LES REQUETES RELATIONNELLES

Cours - 1h+1h

retour
Les requêtes
Une requête relationnelle est constituée d’une succession d’opérations élémentaires, qui permettent d’explorer et de rapprocher le contenu des différentes tables d’une base de données et d’en extraire l’information souhaitée.

La requête est construite dans un langage accessible au SGBD puis exécutée. 

Remarque : le terme « requête » n’est pas réservé, dans le domaine de l’informatique, aux seuls SGBDR ni a l’exploitation des réseaux. Une requête est, de manière générale, une demande de traitement envoyée d’un module logiciel à un autre, dans le système d’exploitation. Le module récepteur traite cette demande, puis retourne le résultat à l’émetteur.

Les opérations élémentaires rencontrées dans les requêtes relationnelles reposent sur des opérateurs de l’algèbre relationnelle, des opérateurs ensemblistes et les opérateurs logiques et arithmétiques courants (+, -, /, X, =, >, <, ET, OU, etc …). Par ailleurs, chaque logiciel offre un jeu de fonctions plus ou moins spécifiques (MAX, MIN, MOYENNE, SOMME ou TOTAL, …), qui peuvent intervenir dans la formulation des requêtes.

Au sein d’une requête, le produit de chaque opération élémentaire est un résultat intermédiaire assimilable à une nouvelle table relationnelle.

Exemple de contenu des tables :
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Les opérateurs ensemblistes

· UNION : l’union de deux tables de même définition est la liste de toutes les lignes présentes dans chacune des tables, les lignes identiques étant reproduites une seule fois (sans doublon) ou plusieurs fois (avec doublon)

Supposons disposer d’une seconde table d’articles, ARTICLE-BIS, tenue à jour dans un établissement isolé.

L’union ARTICLE ( ARTICLE-BIS permet

D’obtenir la liste de tous les articles vendus :

	678
	Nappe
	67

	1211
	Fourchette
	5

	2314
	Table
	267

	2756
	Cuiller
	5

	3456
	Chaise
	123

	3523
	Verre
	3

	3789
	Assiette
	8

	4765
	Coussin
	10

	4890
	Dossier
	15


· DIFFERENCE : la différence de deux tables de même définition est la liste des lignes d’une table qui n’existent pas dans l’autre


ARTICLE - ARTICLE-BIS donne :

· INTERSECTION : l’intersection de deux tables de même définition est la liste des lignes communes aux deux tables

ARTICLE ( ARTICLE-BIS donne :

· PRODUIT CARTESIEN : le produit cartésien de deux tables de définition quelconque est la liste de toutes les combinaisons possibles des lignes de la première et de la seconde table (similaire à une jointure non-conditionnelle).

Le produit d’une table à 3 lignes et d’une autre à 7 lignes donne donc une liste de 21 lignes.

Les opérateurs relationnels
· PROJECTION : la projection d’une table sur certaines colonnes (certains champs) donne une liste des lignes de cette table réduite aux colonnes choisies.

La projection de la table FACTURE sur la date et le code client donnera (ici avec des doublons) :

· SELECTION ou RESTRICTION: la sélection consiste à ne retenir que certaines lignes d’une table, répondant à un critère spécifié.

La sélection des articles dont le prix est supérieur à 40 donnera :


· JOINTURE : la jointure consiste à rapprocher les lignes de deux tables ayant une propriété commune. Le plus souvent, la condition de jointure est l’égalité de valeur d’un champ commun aux deux tables, il s’agit d’une équijointure.

La jointure entre comprendre et article sur la condition « même code » (c’est à dire code contenu dans article = code contenu dans comprendre, ce qui peut s’écrire article.code = comprendre.code en qualifiant les champs) donnera :


Fonctions usuelles

· TRI : le tri permet de ranger les lignes d’une table selon un critère portant sur un ou plusieurs champs, ou « clés de tri ». Le tri peut  être croissant ou décroissant.

Le tri de la table comprendre par code (clé majeure) croissant, puis par quantité (clé mineure ou secondaire) décroissante donnera :


· fonctions statistiques SOMME, COMPTE, MIN, MAX, MOYENNE (qui portent sur la valeur d’un champ)

· AGREGAT STATISTIQUE , qui permet d’effectuer des calculs statistiques pour des groupes de lignes extraites d’une table. Cette opération d’agrégat est guidée par un critère de regroupement qui porte sur la valeur d’un champ (regroupement de toutes les lignes ayant la même valeur pour ce champ), et effectue un calcul pour chaque regroupement (un comptage, la somme d’un champ défini, …).

L’agrégat donnera pour la table comprendre, un regroupement par code et le calcul de la somme des quantités :


Pour la même table, un regroupement par code et le comptage des occurrences d’un même code, nous obtenons :


La formulation théorique des requêtes
Sur papier, les requêtes doivent être formulées sous une forme théorique (ou algébrique), mettant en évidence les résultats intermédiaires (ou tables intermédiaires). Nous proposerons deux présentations sur un exemple.

Exemple : trouver la quantité moyenne commandée pour chaque article facturé en mars 1999.

	TABLE(S)
	OPERATION
	CONDITION, CALCUL
	RESULTAT

	FACTURE
	Sélection
	Date>=01/03/99 ET 

Date<=31/03/99
	T1(N°facture, date, C. client)

	T1, COMPRENDRE
	Jointure
	T1.N°facture =

COMPRENDRE.N°facture
	T2(N°facture, date, C. client, code, quantité)

	T2
	Projection
	
	T3(code, quantité)

	T3
	Agrégat
	Code, MOYENNE(quantité)
	RESULTAT (code, Qté moyenne)


Ou encore :

FACTURE
SEL (Date>=01/03/99 ET Date<=31/03/99) ---->T1(N°facture, date, C. client)

T1, COMPRENDRE
JOIN (même n° facture) ---->T2(N°facture, date, C. client, code, quantité)

T2


PROJ ---->T3(code, quantité)

T3
AGREGAT(code, MOYENNE(quantité))---->RESULTAT(code, Qté moyenne)

Résultat :

La formulation réelle des requêtes

En pratique, les requêtes doivent être formulées dans un langage standardisé et reconnu par les SGBDR : le langage SQL (structured query language).

Afin de faciliter la construction des requêtes, certains SGBD (dont ACCESS) offrent une interface graphique ou QBE  (Query By Example), qui permet de choisir intuitivement par un travail « à la souris » les tables, les champs et les opérations constituant la requête. Le logiciel se charge dès lors de générer automatiquement la requête en langage SQL. Pour préciser et perfectionner la requête ainsi obtenue, il est parfois nécessaire (ou pratique) de modifier directement le SQL généré.

Une fois terminée et testée, la requête sera nommée et enregistrée en vue d’une utilisation ultérieure.

TP n°7 : LES REQUETES

TD : 5h (7h avec mise à niveau) + travail en autonomie

Première partie
Construire sur table les requêtes algébriques permettant de fournir les informations suivantes :

1) Depuis l’exemple de facturation du cours :

· noms et adresses de tous les clients

· codes des articles dont le PUHT est inférieur à 80€

· code et désignation des articles dont le PUHT est compris entre 50 et 150€

· quantités totales facturées par article

2) Depuis la base de données « Detertre »

· Nom, prénom et téléphone des comédiens

· Nom et téléphone des comédiens ayant plus de 30 ans

· Liste des représentations (théâtre, téléphone, date début) avec l’intitulé du spectacle correspondant

· Liste des contrats (nom comédien, prénom, théâtre, date début, nombre de représentations, cachet)

· Cachet maximum

· Cachet maximum de chaque comédien

· Cachet moyen par représentation

· Nombre total de billets vendus entre les dates « X » et « Y »

Traduire ces requêtes en SQL en vous aidant de la fiche technique n°7.1

Deuxième partie

En vous aidant de la fiche technique n°7.2 :

1) Vous réaliserez les requêtes « Detertre » à l’aide de l’interface graphique ACCESS, puis contrôlerez le SQL généré

2) Vous réaliserez la requête permettant d’obtenir le montant moyen des cachets de chaque comédien

3) Vous paramètrerez les requêtes afin que leur réutilisation soit la plus facile possible, puis noterez les modifications apportées par ACCESS au SQL

Troisième partie

Préparer un exposé de 5 minutes pour souligner les différences existant entre EXCEL et ACCESS, et justifier le domaine d’utilisation de chacun de ces logiciels.

FICHE TECHNIQUE n° 7.1 : LE LANGAGE SQL

Définition générale
Le langage SQL est un langage non procédural (son utilisateur y décrit des données, des conditions et des résultats mais pas la manière de traiter les informations).

SQL permet, notamment, de créer et de supprimer des tables, d’insérer, de modifier ou de supprimer des lignes dans une table, d’exploiter les tables et leurs liaisons et de rechercher des données.

D’origine IBM, SQL s’est imposé comme un standard pour l’accès aux bases de données relationnelles, en particulier dans des architectures client - serveur : un ordinateur serveur gère une base, et selon leurs besoins, des ordinateurs clients envoient par réseau des requêtes au serveur, qui retourne le résultat après traitement.

Une requête SQL, simple ou complexe, se termine par un ; (point-virgule).

Les ordres SQL

Le langage SQL comprend trois groupes de commandes (d’instructions) :

· groupe 1, pour la manipulation des données (DML - Data manipulation Language), avec les ordres SELECT, UPDATE …

· groupe 2, pour la définition des données (DDL - Data Description Language), qui incluse l’ordre CREATE

· groupe 3, pour le contrôle des accès (DCL - Data Control Language) avec les ordres GRANT et REVOKE

Les commandes sont complétées par des clauses. Une clause SQL est un mot clé qui désigne un type d’opération.

Quelques ordres et clauses courants sont résumés dans le tableau suivant, avec leur correspondance théorique ou quelques explication :

	ORDRE
	OPERATION
	REMARQUES

	SELECT
	Projection, calcul statistique
	**** Interrogation

	FROM
	(Jointure)
	Désignation de table(s) et de jointures

	WHERE
	Sélection (restriction)
	Donne la condition de sélection, le cas échéant la condition de jointure

	ORDER BY
	Tri
	

	GROUP BY
	Agrégat
	Complété par une fonction statistique

	HAVING
	Sélection, agrégat
	Critère de sélection des lignes agrégées

	DISTINCT
	
	Elimination des doublons

	INSERT INTO
	
	**** Ajout de lignes

	VALUES
	
	Valeurs de champs à ajouter

	DELETE 
	
	**** Suppression de lignes

	UPDATE
	
	**** Mise à jour

	SET
	
	Désignation de la modification

	UNION
	
	Union de tables

	IN, NOT IN
	Inclusion, exclusion
	Opérateurs ensemblistes

	AS
	Renommer un champ
	Attribution d’alias pour abréger l’écriture


L’ordre SELECT

SELECT est la commande générale d’interrogation de SQL. 

La commande SELECT peut comporter les clauses suivantes, dans l’ordre :

SELECT
désigne les champs à retenir (projection) et les calculs statistiques à effectuer

FROM
désigne les tables utilisées, éventuellement les 


Jointures à effectuer

WHERE
pose une ou plusieurs conditions portant sur


Les champs

GROUP BY
critère de regroupement

HAVING
condition de regroupement

ORDER BY
tri du résultat

Exemples de SELECT :

SELECT code, désignation FROM ARTICLE ;

réalise la projection de la table ARTICLE sur le code et la désignation

SELECT DISTINCT N°facture FROM COMPRENDRE ;

liste les N° facture de COMPRENDRE en éliminant les doublons 

SELECT * FROM ARTICLE ;

liste le contenu de la table (* signifie “tous”)

SELECT * FROM ARTICLE ORDER BY désignation DESC ;

liste les lignes ARTICLE par ordre de désignation décroissante (DESC=descendant). ASC permettrait d’obtenir la liste par ordre croissant (ascendant)

SELECT * FROM ARTICLE WHERE PUHT<50 ;

réalise une sélection des lignes de la table ARTICLE où le prix est < 50€

SELECT désignation FROM ARTICLE WHERE PUHT<50 ;

réalise la sélection ci-dessus, plus une projection finale sur la désignation qui sera le seul champ du résultat

SELECT * FROM ARTICLE WHERE PUHT<80 AND PUHT >10;

comme ci-dessus, avec une double condition (ET)

SELECT * FROM FACTURE, COMPRENDRE WHERE FACTURE.N°facture = COMPRENDRE.N°facture ;

réalise une jointure FACTURE-COMPRENDRE sur le champ N°facture

SELECT * FROM FACTURE INNER JOIN COMPRENDRE ON  FACTURE.N°facture = COMPRENDRE.N°facture ;

seconde forme (SQL version 2) de la jointure ci-dessus

SELECT * FROM FACTURE, COMPRENDRE WHERE FACTURE.N°facture = COMPRENDRE.N°facture AND quantité>30 ;

comme ci-dessus, avec de plus une condition de sélection (ne seront inclus dans le résultat de jointure que les lignes correspondant à des commandes de plus de 30 articles)

SELECT désignation FROM ARTICLE, COMPRENDRE, FACTURE

WHERE date <’25/03/99’ AND FACTURE.n° facture = COMPRENDRE.n° facture

AND COMPRENDRE.code = ARTICLE.code ;

affiche les désignations des articles facturés après le 25 mars, en réalisant une double jointure

SELECT désignation FROM FACTURE INNER JOIN (COMPRENDRE INNER JOIN ARTICLE ON COMPRENDRE.code = ARTICLE.code)  ON FACTURE.n° facture = COMPRENDRE.n° facture WHERE date <’25/03/99’;

seconde forme de l’ordre ci-dessus

SELECT * FROM FACTURE INNER JOIN COMPRENDRE ON  FACTURE.N°facture = COMPRENDRE.N°facture WHERE quantité>30 ;

seconde forme de la jointure ci-dessus

SELECT code, AVG(quantité) FROM FACTURE INNER JOIN COMPRENDRE

ON FACTURE.N°facture=COMPRENDRE.N°facture 

WHERE FACTURE.date>=’ 01/03/99’ AND FACTURE.date<=’ 31/03/99’

GROUP BY code;

réalise la requête donnée en exemple dans le cours (AVG=average=moyenne)

Remarques :

- il est possible d’utiliser la clause BETWEEN

…. AND FACTURE.date BETWEEN ‘01/03/99’ AND ‘31/03/99’

- ACCESS encadre les dates par le caractère # (à la place de ‘)

- Autres fonctions :
SUM (somme)





MAX ou MIN





COUNT (comptage)

SELECT code, SUM(quantité) FROM COMPRENDRE

GROUP BY code HAVING SUM(quantité)>20 ;

liste les quantités totales facturées par code article, quand le total est >20

SELECT MAX(quantité) FROM COMPRENDRE ;

affiche la quantité maximum commandée

SELECT * FROM ARTICLE

UNION

SELECT * FROM ARTICLE-BIS;

réalise l’union des deux tables avec élimination implicite des doublons

SELECT * FROM ARTICLE

UNION ALL

SELECT * FROM ARTICLE-BIS;

réalise l’union des deux tables avec conservation des doublons (ALL)

SELECT * FROM ARTICLE WHERE code IN (SELECT code FROM ARTICLE-BIS) ;

Effectue l’intersection de ARTICLE et ARTICLE-BIS

SELECT * FROM ARTICLE WHERE code NOT IN (SELECT code FROM ARTICLE-BIS) ;

Effectue la différence ARTICLE-ARTICLE-BIS

INSERT, DELETE, UPDATE 

INSERT INTO FACTURE(N°facture, date, C. client) VALUES(2579,’25/05/99’,’A5612’) ;

ajoute la ligne décrite à la table (textes entre ‘  ‘)

INSERT INTO ARTICLE(Code, désignation, PUHT)

SELECT Code, désignation, PUHT FROM ARTICLE-BIS WHERE code<>678 AND code<>1211 ;

ajoute le contenu de la table ARTICLE-BIS à ARTICLE 

DELETE FROM ARTICLE WHERE code=2756 ;

efface la ligne spécifiée

UPDATE ARTICLE SET PUHT=PUHT*1,03 WHERE PUHT<7 ;

augmente de 3% le prix des articles qui valaient moins de 7€

SELECT * FROM ARTICLE WHERE code NOT IN (SELECT code FROM ARTICLE-BIS) ;

Effectue la différence ARTICLE-ARTICLE-BIS

FICHE TECHNIQUE n°7.2 : LES REQUETES ACCESS

Les requêtes sélection
L’interface graphique ACCESS distingue les requêtes sélection, mise à jour, ajout, suppression de lignes et création de table.

Pour réaliser une sélection sur une seule table :

- 
choisir 

puis « Nouveau » 

· dans la fenêtre « Nouvelle requête » choisir « Mode création » , les cadres « Requête Sélection » et « Ajouter une table » sont ouverts (à défaut, il est possible d'afficher le cadre « Ajouter une table » par le menu Requête- Ajouter une table)

· sélectionner la table utile puis « Ajouter » et fermer le cadre « Ajouter une table »

· un « clic maintenu» permet d'amener un à un les champs vers la grille en bas d’écran, qui représente les champs utiles à la requête

· des précisions seront fournies pour chaque champ utile : sur la ligne « Afficher » (le champ ne figurera pas dans le résultat de la requête si cette ligne n’est pas cochée), sur la ligne « Critères » (où le critère de sélection est saisi).
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· fermer le cadre « Nouvelle requête » et suivre les indications pour la nommer et l’enregistrer

· pour exécuter la requête, la sélectionner puis choisir « Ouvrir ». Elle peut par ailleurs être modifiée, supprimée, renommée, ... de façon similaire aux tables.

Remarques:

· les valeurs des critères peuvent être alphanumériques ou numériques et être assorties de divers opérateurs de comparaison (exemple : = ‘Dubois’, =’01/02/02’, >789, <=700) ou combinées (exemple : >100 ET <150)

· en création ou modification de requête, le choix « Affichage » puis « Mode SQL » permet de visualiser l'ordre SQL correspondant (ce SQL peut être modifié). Les choix « Affichage » « Création » ramènent au cadre de requête

· la largeur d’une colonne du tableau du cadre « Requête » peut être modifiée par un « clic maintenu » sur le trait séparateur des colonnes, tout en haut de celle-ci

· pour s’aider dans la construction d’un critère de sélection, il est possible d’utiliser le « générateur d’expression » ACCESS, en cliquant sur l’icône 

en haut de l’écran.

Pour réaliser une sélection multitable (jointure) :

· ajouter les tables nécessaires. ACCESS détecte  automatiquement un lien de jointure entre les rubriques déjà mises en relation, ou entre les champs de même nom et de même définition

· faire glisser les rubriques nécessaires vers le tableau de bas d’écran, entrer le critère de sélection

· fermer la fenêtre, nommer, enregistrer la requête.

Remarques: 

· il est possible de joindre deux tables par deux rubriques de même définition, mais qui n'ont pas le même nom ou ne sont pas en relation, par un "clic maintenu" d'une rubrique à l'autre dans le cadre de requête

· à l'inverse, il est possible de supprimer un lien en le sélectionnant par simple-clic (il apparaît alors en gras) puis en appuyant la touche "Suppr"

· on peut inclure dans le résultat de la requête des champs provenant de tables non-jointes (c'est le cas des paramètres)

Les types de jointures ACCESS

Un double-clic sur le trait de relation affiché dans le cadre de requête donne accès à la définition des « Propriétés de la jointure » :

· l’option « 1 » est implicite (il s’agit d’une équijointure interne, qui inclue dans le résultat uniquement les lignes des tables pour lesquelles il y a égalité du champ de jointure)

· les options « 2 » et « 3 » correspondent à des jointures externes, incluant tous les enregistrements de l’une des tables.
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Les calculs dans les requêtes

ACCESS offre la possibilité d'intégrer des calculs simples et d’effectuer des agrégats dans une requête :

· définir le champ de regroupement à l’aide de la ligne opérations (obtenue par le menu Affichage - Opérations ou Affichage - Totaux)

· définir l’opération souhaitée.




[image: image3.png]| affichage Insertion Requéte Qutis Fenétre 2.
1oL ode rdtion

= SOL pad 501

D et

4

I~ opbutions

5 propriétés

Barres douls »

Chanp : [T =] quentt =
Table : [COMPRENDRE [CONPRENDRE

Opération : [Reroupement Moyerne.
kil

Afficher

Critares
ou





Le paramétrage des requêtes

Le paramétrage d'une requête sélection permet de faciliter sa réutilisation : la valeur du critère de sélection sera alors saisie, dans un cadre proposé par ACCESS, à chaque exécution de la requête.

Pour paramétrer une requête, il faut saisir un libellé (au choix) entre crochets comme critère du champ considéré (par exemple >=[Entrez le code article] ). Ce libellé apparaîtra à l’exécution, dans le cadre de saisie du critère.

Le paramétrage peut toucher des conditions combinées (par exemple >[PU mini] ET <[PU maxi] ).
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Les requêtes action

Les requêtes action d’ACCESS permettent des manipulations ayant comme finalité la modification du contenu des tables :

· la création d’une nouvelle table à partir d’enregistrements et de champs extraits d’une ou plusieurs autres tables (requête création) ;

· la suppression de plusieurs enregistrements d’une table en fonction de critères déterminés (requête suppression) ;

· l’ajout à une table d’une série d’enregistrements provenant d’une ou plusieurs autres tables (requête ajout) ;

· la mise à jour des valeurs d’un ou plusieurs champs dans une table (requête mise à jour).

Pour accéder à la définition des requêtes action, il faut entrer en création de requête, et sélectionner la (les tables si l’on souhaite faire un ajout ou une création à partir d’une jointure) constituant la source des données, puis choisir l’option souhaitée dans le menu « Requête » :


Suivre ensuite les indications (choix de la table de destination, …). 

Remarque : en ajout ou création, le champ de la table cible est automatiquement généré sur la ligne « Ajouter à » si son nom est identique à celui du champ dans les autres tables. Sinon, il faut choisir le champ de destination dans la liste ouverte en cliquant sur la cellule « Ajouter à » appropriée.

L’enchaînement des requêtes

Une requête peut être basée sur une autre requête, ou sur des requêtes et des tables (lors de la création de la requête, au lieu d’ « Ajouter une table », choisir alors dans l’onglet « Requête » ou « Les deux »).

Dès lors, il est possible d’enchaîner plusieurs requêtes et de les combiner, le résultat de l’une servant d’entrée à la suivante.

L’ouverture de la dernière requête de la chaîne provoquera l’exécution de toutes les requêtes enchaînées, depuis la première.




























































































































































































































































































































ARTICLE


	


Code�
Désignation�
PUHT�
�
678�
Nappe�
67�
�
1211�
Fourchette�
5�
�
2314�
Table�
267�
�
2756�
Cuiller�
5�
�
3456�
Chaise�
123�
�
3523�
Verre�
3�
�
3789�
Assiette�
8�
�






CLIENT


C. client�
nom�
prénom�
A. rue�
A. ville�
CP�
�
A5612�
Adam�
Joss�
Rue Basse�
MOULIN�
23456�
�
D8411�
Dufourneau�
Jean�
12, rue Haute�
GROBOURG�
56789�
�
Z0045�
Zydjac�
Paul�
Av. du Moulin�
ZERTY�
67891�
�









COMPRENDRE


N° facture�
code�
quantité�
�
12348�
1211�
100�
�
12348�
3523�
65�
�
21345�
678�
1�
�
21345�
2314�
2�
�
21345�
3456�
6�
�
21346�
678�
23�
�
23456�
1211�
44�
�
23456�
3523�
12�
�
31345�
2314�
5�
�
31345�
2756�
57�
�






FACTURE


N°facture�
date�
C. client�
�
12348�
12/01/99�
Z0045�
�
21345�
21/03/99�
D8411�
�
21346�
21/03/99�
D8411�
�
23456�
25/03/99�
D8411�
�
31345�
12/04/99�
A5612�
�






ARTICLE-BIS


Code�
Désignation�
PUHT�
�
678�
Nappe�
67�
�
1211�
Fourchette�
5�
�
4765�
Coussin�
10�
�
4890�
Dossier�
15�
�






2314�
Table�
267�
�
2756�
Cuiller�
5�
�
3456�
Chaise�
123�
�
3523�
Verre�
3�
�
3789�
Assiette�
8�
�
4765�
Coussin�
10�
�
4890�
Dossier�
15�
�






678�
Nappe�
67�
�
1211�
Fourchette�
5�
�






12/01/99�
Z0045�
�
21/03/99�
D8411�
�
21/03/99�
D8411�
�
25/03/99�
D8411�
�
12/04/99�
A5612�
�






678�
Nappe�
67�
�
2314�
Table�
267�
�
3456�
Chaise�
123�
�






12348�
1211�
100�
Fourchette�
5�
�
12348�
3523�
65�
Verre�
3�
�
21345�
678�
1�
Nappe�
67�
�
21345�
2314�
2�
Table�
267�
�
21345�
3456�
6�
Chaise�
123�
�
21346�
678�
23�
Nappe�
67�
�
23456�
1211�
44�
Fourchette�
5�
�
23456�
3523�
12�
Verre�
3�
�
31345�
2314�
5�
Table�
267�
�
31345�
2756�
57�
Cuiller�
5�
�






21346�
678�
23�
�
21345�
678�
1�
�
12348�
1211�
100�
�
23456�
1211�
44�
�
31345�
2314�
5�
�
21345�
2314�
2�
�
31345�
2756�
57�
�
21345�
3456�
6�
�
12348�
3523�
65�
�
23456�
3523�
12�
�






1211�
144�
�
3523�
77�
�
678�
24�
�
2314�
7�
�
3456�
6�
�
2756�
57�
�






1211�
2�
�
3523�
2�
�
678�
2�
�
2314�
2�
�
3456�
1�
�
2756�
1�
�






Code�
Qté moyenne�
�
678�
12�
�
2314�
2�
�
3456�
6�
�
1211�
44�
�
3523�
12�
�






� EMBED PBrush  ���





� EMBED PBrush  ���





� EMBED PBrush  ���
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